
V I L L E (Aix 1883). — Le Groupe régional de Saint-Étienne a eu la profonde 
douleur d'enregistrer le décès de notre bon camarade Ville (Aix 1883), dont les 
obsèques ont eu lieu le 11 novembre 1927, au milieu d'une nombreuse affluence 
de parents et d'amis; une cinquantaine de Gadzarts accompagnaient le cercueil, 
sur lequel la palme funéraire de notre Société avait été déposée. 

Au cimetière, notre camarade Teissèdre (Aix 1868-1871) a prononcé un discours 
dont nous donnons ci-dessous les extraits essentiels : 

« Né le 27 octobre 1867 à Aubenas (Ardèche), Ville y avait fait ses études pri-
maires et préparé son examen d'entrée aux Écoles nationales d'Arts et Métiers 
chez les frères maristes; et, en 1883, c'est-à-dire à moins de seize ans, il avait 

la satisfaction d'être admis à l'Ecole d'Aix-en-Provence. 
» Sa carrière industrielle fut brillante et bien remplie : 
» De 1887 à 1890, dessinateur aux usines Crozet-Fourneyron, au Chambon-Feu-

gerolles (Loire). 
» De 1890 à 1908, c'est-à-dire pendant dix-huit ans, dessinateur et bientôt chef 

de bureau des études aux importants ateliers de la Chaléassière à Saint-Etienne 
(Biétrix, Leflaive, Nicollet et Cie), où il s'est acquitté avec un zèle et une intelli-
gence louables des grands travaux de toute sorte qui ont mis cette importante 
firme au premier rang des grands constructeurs français. 

» Puis, pendant six ans, directeur de la Société des anciens établissements 
Michalon et Pailleret, à Saint-Etienne. 

» En quittant cette dernière maison, Ville s'occupait d'études diverses, en qua-
lité d'ingénieur civil, et s'était spécialisé dans les études de ciment armé, ques-
tion ardue et encore nouvelle pour lui, à laquelle il lui avait fallu s'adapter. 

» Et pendant la terrible guerre 1914-1918, Ville a fait exécuter sous ses ordres 
d'importants travaux, notamment à l'Automoto et aux aciéries de notre distingué 
camarade Bedel, à Saint Étienne. 

» La haute intelligence et l'amour acharné du travail ont eu raison de toutes 
les difficultés que Ville a rencontrées au cours de son existence; mais ce n'est 



pas sans que cela ait ébranlé sa santé, et c'est ainsi qu'il disparaît à l'âge de 
soixante ans. 

» Que sa compagne dévouée; sa fille unique, qu'il adorait; son gendre, notre 
camarade Genevois; toute sa famille et tous ses amis, reçoivent l'expression des 
condoléances émues du groupement des ingénieurs des Écoles nationales d'Arts 
et Métiers, et que la part que nous prenons à leur douleur atténue celle-ci le 
plus possible. » 

Communication faite par M. Teissèdre, vice-président du Groupe régional de 
Saint-Étienne. 


